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CONTEUR VAUDOIS 3i

La Komona Valejanna de Zeneva
Il n'y a pas si longtemps, une treutaine

J'années peut-être, le Valais n'était pas
encore ce pays plein de promesses que
nous connaissons. Longtemps il est
demeuré un pays rude et fermé. Dur envers
ses habitants, car les ressources encore
inexploitées de son sol n'étaient pas en
mesure de pourvoir entièrement à leurs
nécessités. Bon nombre de nos compatriotes

se sont expatriés ; on en trouverait, je
crois, dans tous les pays du monde.
Genève, cependant, est la ville qui a accueilli
le plus de Valaisans. C'est là. il y aura
trente ans cet automne, que plusieurs de

nos compatriotes se sont réunis et ont
constitué la « Komona Valejanna de Zè-
nèva ».

Son nom n'est pas mentionné dans \a
manuels scolaires ; elle existe pourtant bel
et bien, et les « Komonirs » sont astreints
aux mêmes lois que ceux de nos
communes les plus authentiques. Ils ont choisi
pour emblème la « Matze ->. symbole d'un
idéal bien déterminé. Les statuts ont été
rédigés par l'un des principaux membres
fondateurs, l'abbé Luyet. Celui-ci est
aujourd'hui outre-Atlantique, mais la «

Komona » entretient encore avec lui des
relations, et son souvenir est bien vivant
an cœur de ceux qui l'ont connu.

Pour faire partie de cette société, il
'aut être Valaisan d'origine, d'une bonne
moralité, savoir en tout cas parler et écrire

le patois. Les réunions ont lieu le premier
samedi de chaque mois et elles ont pour
but de maintenir parmi les membres un
état d'esprit conforme aux traditions de

leur pays natal. Les statuts sont
scrupuleusement observés et celui qui, au cours
d'une assemblée, s'exprime en une langue
étrangère au patois, est passible d'une
amende.

Les récits de leurs souvenirs sont parfois

émouvants et l'on est surpris, la
première fois que l'on est accueilli parmi eux,
de retrouver une atmosphère semblable à

celle des veillées d'automne ou d'hiver au
fond de nos vallées. Les gens de la «

Komona » gardent le goût de la simplicité.
Leur devise est « Bien travailler et bien
s'amuser ». dans de justes proportions,
bien entendu. N'est-ce pas là une doctrine
idéale, la vraie, celle des gens raisonnables

'i

Mais ce qui donne le plus de valeur à

cette société et qui est, pour une bonne

partie, sa raison d'être, c'est le souci de

fraternité. Lorsque, par exemple, un membre

de la « Konioua » est malade, ou dans
le besoin, chacun s'empresse de lui apporter

un secours appréciable.
L'activité de la « Komona Valejanna de

Zènèva » est un bon exemple : respect des

traditions el solidarité.

Jean Quinodoz.
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